
De même que précédemment nous avons réparti les nombres (V |-D) entre les 
années intermédiaires, proportionnellement à la mortalité générale de chaque 
année, et nous avons obtenu ainsi le nombre des femmes mariées de 15 à 
50 ans pour toutes les années.

Pour obtenir le nombre des femmes célibataires de 15 à 50 ans, nous avons 
retranché pour chaque année le nombre des femmes mariées du nombre des 
femmes tous états civils réunis. Le résultat obtenu ainsi se trouve renseigné 
dans notre tableau général, n° 30, page 89.

Nous pouvons maintenant passer au calcul des hommes célibataires de 
20 à 60 ans.
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Hommes célibataires de 2 0  à  8 0  ans. — Pour calculer les céli­
bataires de 20 à 60 ans, il nous faut pour chaque' année le nombre des 
jeunes gens âgés de 20 ans faisant partie de la classe. Nous trouvons ces 
nombres dans l’Annuaire de 1887, page 593, depuis 1832 jusqu’en 1883 et 
dans les Annuaires suivants pour les années suivantes.

Nous devons partager la classe, aux époques des recensements, suivant 
la table de répartition des naissances, page 425.

Ce travail préliminaire achevé, nous appliquons la formule
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Cette formule nous donnera d ’abord, comme précédemment, les nombres 
(V—D) pour chaque période enire deux recensements. Le tableau page 451 
indique les calculs faits pour arriver à ces nombres.

Les nombres (V — D) indiquent ici l’excédent de mortalité des femmes 
mariées sur les célibataires et veufs. Les nombres pour 1881-1886, paraissent 
bien élevés, mais cela peut être dû à ce qu’il y a beaucoup plus de femmes 
mariées que de célibataires et veufs.

Quoi qu’il en soit, nous avons comme précédemment réparti les nombres 
(V — D) en nous servant de la table de répartition pour la mortalité, page 425, 
et nous avons finalement calculé le nombre des célibataires et veufs pour toutes 
les années intermédiaires aux recensements.

Tous nos calculs préliminaires étant ainsi achevés, nous pouvons dresser 
le tableau n° 30, page 89.


